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UNION ST-JOSEPHDE LA CITE DE
AUX MEMBRES.—Nous vous présentons avec le rapport des Auditeurs pour le semestre dernier, un état de nus upératious financières et phile ntrophiques, depuis la fondation de la Societé,

le dix-neuf mars 1883, au trenteavril 1895, afin de mieux faire connaître à tous ses membres, et au public de notre cité, les avantages que notre société procure à es membres, en leur payant trois
pisstres par semaine de bénéfices, tant que durent leurs maladies, et trois cents piastres (300) aux héritiers des membres décédés outre les frais d’enterrement, avantages que peu «de sociétés offrent,
considérant les faibles contributions qu’elle exige.

Nous nous proposons dans un avenir rapproché, de donner un montant plus considérable au décès, vu l'augmentation très marquée de ses membres.
Vous pouvez certainement vous convaincre, que notre suciété offre et possède, toutes les garanties voulues pour l'avenir, en scrutant ses opérations passées que nous vous soumettons,
Nous traversons une époque, ou nombre le sociétés surgissent et cherchent à vous enrôler dans leurs rangs ; tout en encourageant ceux à qui les moyens le permettent, de faire partie de ces

belles sociétés vraiment catholiques, qui offrent des avantages plus considérables, moyennant finance, mais connaissant aussi les moyens limités des neuf-dixièmes de notre population, nous croyons vous
mettre en garde,contre tous ces avantages alléchants, sachant que déjà, un certain nombre ont dû vesser d’en faire partie, faute cle ne pouvuir faire face aux déboursés qu’elles exigent.

Nousattirons votre attention sur les sommes énormes d'argent, que ces sociétés nous enlèvent annuellement. Tandis que l’Union St-Joscph garde, et distribue tous ses revenus au milieu
de nous, soulageant les misères de notre propre localité, faisant renaître l'espérance au foyer d'un grand nombre des nôtres, que la maladie a atteints ou que la divine providence a privés de son chef.

En vous rappelant, Messieurs, le bien que notre association & fait par le passé et ce qu'elle est «ppeléeà faire dans l'avenir, nous oauns espérer qu'avec ces considérations, vous prendrez les
moyens nécessnires de grossir ses rangs.

 

 
 

Nous nous souscrivons, vos dévoués, ADOLPHE BERTHTAUME, ELPHEGE BOUCHER, JOSEPH SEGUIN.

THR ONHPNH MNWH EIN LeGW, ul 3)

VINGT-QUATRIEME

Rapport Semestriel de l’Union St-Joseph de la Cité de Hull pour le Semestre commengant le fer Novembre 1894

et finissant le 80 Avril 1895.
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Nous certifions que le tableau ci-haut est un état exact des recettes et dépenses du semestre finissant le 30 Avril 1<05.

PA. BERTHIAUME, 4 pnliturs
ABISTIDE THIBAULT, ps

ÉTAT GENÉRAL DES RECETTES ET DÉPENSES COMMENÇANT LE 19 MARS 1883, AU ler MAI 1595.

 

 

 

 

  
   
  

  

B. G. &GIE.
144 à 104 Rue Sp. +,

|
CC TAWA

Articles pour Linas

Corsets
LES PLUS 1240 A

LES MEILIE tin,
,

dans de Departement 6 Des,

Justaucorps
Blouses

Nos mer hat, on

tres goltes, co Lina
qu'on les vote

Parasols
au deuxieme, ul»
de l'ascenseur.

NOS PARASOLS SONT

DE VERITABLES

MERVEILLES DE

BEAUTE FT Dl

BON MARCHE

Manteaux Imperr::"es
PILES, COMMON] !

\LON MVECHH.

Voyez noce Assort . ot
bat

CIRCULAETP US,

1 ÀBRYSON, - GRAM
& CLE.

RULES SPARNS of OC vl.

insert Gr rue OC |

Mibicrs C00 me O Cane,

VAPISSERITES,

Laurent,  Laforce et © ronan,
MATSON PFONDHE0

 

Seuls importateurs 4, ele.
bres Pianos

HARDMAN, Now York

    
_ —-=| ~ MENDELSSOHS., at,

| Montant Payé | Payé Paye Coût de [ Depenses l'otal GERHARD HEINTZMA
Mois. Année | des aux aux aux la Contin'geantes des REMARQUES GENERALES. _ RT

Recettes Malades Veuves. Veufs. Salle. | Dépenses. | WORMWIHL Rangoon,_
001 - Lo Out aussi con-tunent ld

Mai... 000cne ne 1883 8 2099 |8 LL. }8 11. 8 110. (8... 18 20 # 200 [Recettes de toutes sources. 5300106

|

Chou de Pianos de diversanBeene 1884 112 63 |... .. cee Ce Co 82 01 2 01 ‘Dépenses générales. .... .. 225 60 tures et Orznes fabriques 0M Le Las cen00see 1885 533 01 Can pn |+ Ce cee 169 72 169 72 En dépot chez les KR. PP, Cette mudison, qui existe od. esTES 1886 1008 99 | 3300 11121 12 1 1 MU1 55 1 226 52 1171 07 { Oblats de Hull... CHT d'un dei civele, 64 amas ou
ee 1887 1413 03 | 252 00 A ne 411 00 139 1: K02 13 En mains du Trésorier... 68 O1 reconnuepar son honorable CatsM LL eee nana nee 188% 2354 36 | 30000 ; .... .. 70 00 1664 78 | 532 73 2567 51 . logues expédiés sur demande, A cn,
PS| 1889 3323 26 . 529 00 | 529 50 142 90 751 OR 568 94 2521 42 | #30K01 06 X30501 06

|

et réparations faits à ordre.
PS 1890 4222 89 | 846 00 1166 50 635 80 53% 01 477 21 3663 52 6: E NOTRE D 4012EERIE| 1891 3590 83

|

1052 50 | 591 50 X00 |, 41627 . 84055 304 5 | YALECIEDE LA HOCH mtVENIUE Del1| 1892 3069 81 | 1287 00 | 883 00 586 90 20650 (55056 3613 96 ‘Coût de la salle 5323 3 EEWe 1893 3300 84 | 1200 00 591 00 176 80 443 48 44973 286101 [oute mle... oo 35320 MONTREALwoan| 1894 3709 76 | 1416 00 640 00 182 40 35 70° 1542 86 3816 96 [Ameu oment, inkignes ote... [423 50 . Evene auPee| 1895 “121 36 1436 50 1935 00 194 30 135 45 994 19 3995 44 rrérages dis par les mem.

|

977 45 150 ARPENTS DE Fit 1::; ÀTES | i " » locataires 175 75 VENDRE OU 4 LO:!LL":| 230801 06 | $8352 00

|

$5636 50

|

$2107 10

|

85323 31 865.6 15 | 828285 60

|

En dépot chez les RR. PP. —Oblats............... 2447 45 DEn mains du Tobe; 6x 01 eux terres en uno
e1- . sorier..... > Deux magnifiques te 75 ntse "neaSurplus des recettes sur les dépenses............. coc. a aa Lana ana ana na eee, 2515 46 Achat de terrain... 1250 0 ariaordreveinreaetten
ee pe : LC ownship de ull, aver 4 Les € Bp areni230501 gere divers.......UH 00 arrdéchacgerle ShaanToeBaicos or

= vant conten come, + ‘1.es -p,-Total... 212695 37

|

enn, mmm,hangar& granes hat
‘Total des membres décédés, Etainmere.acheter 1 hace24 dont 19 en règle béné- l'une ou les deux terres a des conditions ty: 4| fices payés à leurs héritiers 25636 50 Pour pius amples informations eu mn +’ 5-0. .

PALL

‘Bénéfices payés à 37 veufs.. 2107 10 Bureau du Br….aiaux
|Frais funéraires........... 390 00 RE 1000Mme
To des dépenses encourues— —-——- -— 2<133 CO RUPTURES GUER:>

ur mortalité...... cose cs A DES “vag Ce
MEaeEn 46. PAR LA DE OUCHET HErsta Ctuzk Cu

Bureau Principal—O:'ana
Nouveau traitement. Pres 110 sunADRESSE DES PRINCIPAUX OFFICIERS. douleur. Pas do perte de tem; «. uérawn cer*aine ou pas de paiemuat. lu

tureguérie et le bouclage mis «3 te,

ADOLPHE BERTHIAUME, Présipext, 103 rue Du Lac. JOSEPH SEQUIN, Sec.-Arcit., 159 rus Takerman. WHo demandez des cis.irs;
. W. HiLLYARD, Gko. J. M1...»ELPHÈGE BOUCHER, TrésonikR, 77 rue Church. CHARLES GOULET, Szc.-CoraksPONDANT, 62 rue du Lac. Président. bon fave

188 Sparks. AWS Olin

{



“ LE SPECTATEUR ”
JOURNAL BI-HEBDMADAIRE

Wid pas la Roci£ué de publiaions Conser. atrices

de Montréal
ABONNEMINT

Mai at Ottaws : Ua an. eee ee ee. BRU
Mall « Osear sa UGS... aaa, 22. . , 100
mcsité1. quels tnam oo. LL . On
Mae de 40040 1 SIA CS LL. lw

L'ANONCAS Mesure Nunpareil
P owes COT ieee aaa anes 10cte ls igne
davtii 6 wubeéquenies... ........... 5c. la ligne
Loot |b wade... ............... Geta la ligne

NAP. PAGE,
Administreteur.

Bures «: .tulikr Mo 154 rue Principale Hull, que
 

VENDREDI ZT JUIN 1895
 

La Saint Jean-Baptiste
A HULL

C'et «liman-he prochain, le 23 juin

coura:.!, que la population eminem-

men: pairiotique et chrétienne de Hull
est app-lée à célébrer avec éclat sa

belle ft - nationnale.
Elle saura faire sun «devoir.

Inutile de rappeler à chacun «le ses

enfants ce quil a à faire en ce beau
jour solent] pour vélébrer dignement
cette faniu-e journée. Pas un ne

manquers “aller avec empressement

et bonh- ir prendre sa place duns les

range cle tn procession et de se rendre

à l'ég'i+ pour implorer sur notre race

privilés.-e les shivines Lénélictions du

Très-H .u:

Tor " bn

jour-là et déborderunt des sentiments

les plus purs et les plus élevés, nous en
sommes sûr

Les canadiens-français

pas que la date de leur fête est un jour
à jamais mémorable que tout cœur

de patriote ne peut oublier, ni voir

venir sans sentir toutes les fibres de

son être tressaillir de juie et d'alle-

gresse.
C’est ordinairement à cette époque

que l'on entend de nouveau réciter l'é-

popée nationale. que l'on fait revivre

les mâles vertus de nos ancêtres et

qu'on nous raconte en termes éloquents

et pleins d'enthousiasme, ce qu'ont été
les nôtres dans le passe et ce que lon

attend de nous dans l'avenir.
Bon sang ne ment pas!
Les grandes pages de notre glorieuse

histoire revivent de nouveau a nos
yeux :

_ Les vertus antiques de nos peres,

sinsi que leur dévouement nous sont
retracés pour nous fortifier dans le pré-

sent et nous encourager à les suivre

dans les lumineux sillons qu'ils nous

ont tracés.

Ce qu’ils étaient hier, nous le £e-

rons demain !

La foi, l'autel, l’amour du sol natal

l’abnégation, le patriotisme le plus épu-
ré, la loyauté la plus grande,l'hérois-
me et le dévouement viennent se fu-

sionner, en ce grand jour, en un tout
merveill>ux.
Ncug v -yons défiler dans notre ima-

ginatiou ravie le passé le plus émou-
vant, qu'aucune nation au monde ait

jameis pu envier aux générations en-

gloutis dans le néant des siècles endor-
mi pour orner comme nous son glorieux
blason, enrichir son écrin nationnale

et rehausser sa grandiose histoire aux

annales sans pareilles.
“ O mation canadienne, aimée et bé-

nie de Dieu, n'as tu pas toujours été ”
la terre trois fois sainte, le peuple “
sans peur et sans reproche ? ”

Avec quel bonheur, tous les ans,
voyons nous Uriiler l’aurore de ce pieux
anniversaire de la St Jean-Baptiste où
la fui et le patriotisme se confondent
ensemble !

Ainsi donc, que dimanche prochain
chacun de nous accoure se ranger sous
nos bannières et prouve par une dé
monstration imposante et nombreuse
que nous sommes toujours prêts à «lé-
fendre notre foi notre langue ct nos
chères institutions !

LE MONUMENT CHENIER

L'inauguration du monnment Mai

sonncuve va devenir l'occusion d’un

véritable tournoi d’éloquence.

Ce jour là, qui sera en même temps

la fête de la Confédération, Son Hon-

neur le Jieutenant-gouverneur Cha-

pleau prononcers un discours de cir-

cunsiance, ainsi que M. l'abbé Colin,

supérieur de St-Sulpice, air Win Hings-

too, M. D, M. J P. Cleghorn et Son

Honneur le maire.

L'éloquence mise à contribution

pour célébrer les haute faite de la bra-

voure, cels promet une manifestation

s,eudide.

+ l'unis-on ce

n'ignorent

 

| ’APOTHEOSE DU 20
(Un ne saurait guère faire erreur en

1 xluisantle ruuagekies choses politiques
+ un aphorieme instinctif. Le hasard

| ct les circonstancesjouent le plus grand

|
i

rile dans la politique. Celui qui a re-
ganl’ de pres dans le creuset ol sou-

vent le charlatanisme triture la pilule
administrative, celui-là n’ignore pas

que, sauf quelques rares génies, nous

faisons d'ordinaire l'honneur de trop
d'idées aux politiciens ; le plus souvent

la circonstance les mène, l’intérêt per-

sonnel les décide, beaucoup de routine
et un peu de petit bonheur. Aux heu-

res de crises qui reviennent de temps

en temps clans l'histoire d’un pays, un

mouvement ‘ésintéressé saisit les mas-

ses, transporte les hommes, souvent

tnême les moins habiles et les entraîne

irrésistiblement à des fius mystérieu-

ses.

C'est le hasard qui s'empare de l’ovs-

cure inortel et le jette hors de sa route

timide, à l'inconnu de la houle mon-

«laine.

HI agit sous l'impulsion passionné du

moment et accomplira souvent de
hauts faits. L'enthousiasme populaire

pris d'un«élire momentané, voue son

a imiration à ces ho:umes qui ont pu
faire de grandes choses et qui ont eu

d'incontestables torts. L'histoire doit

juger hommes. Ce pas

dans la chronique intéressé ou dans la

légenle - -e radotage de l'histoire—

qu'il faut puiser ces renseignements

solides et irréfutables, mais bien dans

toute la nudité de l'histoire. Tout est

pesé, tout est à sa place.

Il faut qu'il en soit ainsi.
En histoire, le plus léger fait dérangé

dans le passé, implique le déplacement

de mil et un autre fait, une fois lancé

dans le champ de l'hypothèse, le regard

le plus ferme et le plus exercé ne peut
suivre qu’un instant la liaison des con-

séquences et la tiliation des résultats.

Il ne s'agit pas de s'endormir au son

de la légenle, de respecter une opi-

nion populaire sans toutefois songer à
scruter froidement le passé ; non, cette

abdlication de recderches nécessaires, a

incontestablement ses dangers ; l’indif-

férence morale et le fataiisme pratique.

Quand on accepte respectueusement
les faits de la veille, on n’est pas

éloigné de croire aveuglément à ceux

du jour, croire même à ceux du lende-

main. On est tenté «le se croiser les

bras, tant il est douteux que les bras

d'un homme puisse accélérer ou ralentir

la marche de l'incompréhensible galère

aux millions de rameurs.

Il est temps que le public sache à

quoi s’en tenir, sur les colosses que l’on

présente à notre admiration.

Nous nous permettons d'avoir la

hardiesse de regarder en face un de ces

géants reloutables *  œlui dont on fait

aujourd'hui l'apothéozæe. J'ai nominé
Papineau.

Papineau est-il une grande figure
dans l'histoire de notre pays? Nul

n’oserait affirmer le contraire. Nous

serons encore plus libéral à son égard
et nous lui en reconnaîtrons même

deux. II a été d’autant plus coupable
de ses fautes politiques, que son intel-

ligence et ses talents étaient grands.
Ils mis ses hautes capacités au service

des ennemis de notre race et de notre
religion.

M. Lafontaine reprocha sévèrement

à. Papineau, de toujours mettre des

entraves aux mesures ministérielles,

par jalousie et par vengeance, et de ne

savoir que détruire sans édifier.

I! fut le seul membre canadien-fran-
çais qui s'opposht à ce que ses compa-
triotes fussent représentés d'une ma-

nière équitable.

Lui, le grand patriote, était en
faveur d'un système qui mettrait les
bas-canadiens sur un pied d’infériorité.

Lui, qui aimaitson pays et qui était

annexionniste :
Il 'unit aux membres du Haut-Ca-

nada pour enlever à l'église de Rome
les biens qu'elle considérait à bondroit,
comme sa propriété.

Il va même jusqu'à demander le
rappel de l’Union !
Après avoir encouragé les troubles

malheureux de 37, il vote contre je bill

d'indemnité.
Lui, le grand démocrate, l’homme

qui aimait tant le peuple, il vote contre
l'abolition res ssigneuries, et pourquoi !

ces n’est

 parce qu'il était ssigneur lui-même,

"—"—

L'Enseignement

 

En introduisant le système seigneu-
rial au Canada, les rois de France

n'avait eu nullement lidée d’y éta-
blir une sristocratie ; leur but unique
avait été de favoriser la colonisation
et l’établissement rapide et facile des
terres incultes. Les titres de conces-
sion en font foi, « Par les exigences

de ces Seigneurs, la tenure seigneuriale

était devenue finalement oppressive,
un véritahle obstacle au développement
des ressources agricoles et à l'établisse-

ment des terres incultes .. Les sei-
gneuries furent donc abolies, et n'exis-

tent plus aujourd'hui qu'à l’état de

souvenir, e: le seigneur—dans certains

cas bourgeoisement dégénéré en sai-

gyneur—est aujourd'hui un mythe ou

plutôt le merle blanc de l’histoire

canadienne.
Papineau a toujours pris part à tous

les évènements importants de son

temps. Avuns nous à nous en réjouir ?

Malheureusement,il faut admettre que

le grand homme a été constannnent un

homme d'action, mais aussi, l’homme

agissant presque toujours contre les

intérêts de notre nationalité ; toujours

il marcha fièrement à la tête de nos

ennemis le: plus jurés. Il ne s’effaça

qu'une fois. et cela au moment où il

aurait pu 1.ous rendre service. It fut

un fuyard, lui, le brave, 'audacieux,il

a faibli au oment du danger, et

devant la poubre de nos ennemis il a

crânement opposé la poudre «’escam-

pette.

Ses 92 résolutions, qu’il a été assez

brava: pour laisser par derrière lui au
peuple gu’il avait trompé et qu'il avait

déserté....…. N’insistons pas !

Quelque suit les mérites et les quali-

tés de Papineau, on conviendra que la

reconnaissance n’était pas le moindre
de ses défauts, Tant il est vrai de dire

que la gratitude n’est pas de ce monde.

On se rappelle que M. Lafontaine

avait poussé le désintéressement jusqu’à

mettre en jeu son propre portefeuille
pour faire revenir de /'exi/ l'homme

qui n’était pas obligé de partir. L'on

sait qu'il n’a jamais su manifester

autrement sa gratitude à M. Lafon-

taine qu’en l’insultant jusqu’à sa

retraite de la vie publique.

L'apothéose au grand homme, du

grand démocrate, des principes (1) de

37 que nous n'admettrons jamais, est

en même temps, l’apothéose du protes-

tantisme qui s'affiche publiquement

| dans un comté éminemment catholi-

que.

C'est une protestation vivante contre
l’idée catholique dans le comté.

Cette grande démonstration publique
dont le but, suggéré par l’intérêt, et

dénué de tout patriotisme, consiste à
donner un corps à la candidature d'un
aspirant aux Communes du Canada.

Ceux qui savent lire, et qui ne se

prosternent pas devant les opinions
d’enfants ou de petits enfants, sont

fixés sur le mérite réel de M. Papineau,

quelque soient les démonstrations qu’on

lui fasse, quelque soient les pagéryques

trop tardifs voulus et rédigés d’avan-
ce.

J. A. Brousseau.

Ottawa, 20, 6, '95.

 

Le Juge en chef et le Procureur-

Général

Un de nos reporters a montré à
l'hon M. Casgrain, un rapport des re-
marques faites par le juge en chef La-

| coste au grand jury, lorsque celui-ci a
déclaré à la cour qu’il n’y avait pas
matière à procès dans l’affaire St-Louis
Sur la demande que notre reporter a

faite au Procureur-Général, s'il avait
l'intention de répondre à ces remar-
ques par la voie des journaux, M. Cas-
grain a dit ce qui suit:

“Jo n'ai pas l’intention de discuter
dans les journaux les opinions émises
par le savautjuge en chef. Une discus-
sion de ce genre entre le juge en chef
et moi dans les journaux ne serait pas
convenable. J'aurai soin, ceperslant,
de répondre en temps et lieu, et par
les voies ordinaires. Quant au respect
dû aux tribunaux, personne le com-
prend miex que moi et &, dans une
occasion mémorable, il ya quelques

annévs, on avait voulu m'écouter, on

aurait pas trainé les juges de la Cour
du Banc de la Reine daus la boue
comme on l’a fait, 

| de Saint-Boniface, devant les divers

 

catholigue
dans Manitoba

Le Manitobu de mercredi dernier

nous annonce le résultat suivant des

examens subis par les élèves du collège

 

bureaux constitués par l'université de
Manitoba. En se référant à ce que
nous disions, hier, de la sépériorité de
l’enseignement cotholique dans cette
province, on se convaincra que, mal.
gré la persécution libérale, la bonne

wuvre poursuit son chemin avec de
nouveaux succès.

Dit le Manitoba :

Les examens universitaires de cette
année ont donné les résultats suivant :

Sinior B. A.—M. Joseph Desourdi
a obtenu son diplôme de Bachelier
Arts, avec distinction, plus une mé-
daille d’argent.

Junior B. A.—MM. Lucien Dubuc,
Albert Rousseau, Adrien C. LaRiviè-
re, Antoine Gingras ont subi leur exa-
men de premièse année en Philosophie
avec succès.

Rhétorique—MM. M. Cinq-Mars,
F. Chénier ont subi leur premier exa-
meu.
Humanités.—MM. Noel Bernier,

Joseph Golden et Raoul Tassé ont
réussi à bien passé leur examen préli-
naire.

M. Lucien Lubuc, ayant obtenu la
première place en Philosophie « gagné
une bourse de 8200.
M. Albert Rousseau, second, a une

bourse de 3120,
M. M. Marius Cing-Mars, en Rhé-

torique, à gagné la bourse de Français
et d'Histoire, 340.

Nous félicitans nos jeunes ami de
leurs succes.
—__

NECROLOGIE
MCCOMBER DECEDE

 

M. W.

 

Nous avons a déploré la most de M.
William McComber, de Bouchette,
comté d’Ottawa, un des plus anciens
et des plus estimés citoyens de ce
comté.

M. William McComber naquit en
1837, à Châteauguay. Il épousa, en
1864, Mlle Marquerite Desparois.
De ce \nariage, naquirent

enfants.
À 18 ans, il vint s’établir sur les

bords de la Rivière Gatineau, «ans le
village de Wright. Avec de modi-
ques ressources, il vuvrit un commerce
qui, par son industrie et son habileté,
devint bientôt prospère.

Il fut membre du conseil et maire
du township de Wright jusqu’en 1578,
quand il résigna et alla s’établir à
Bouchette. En 1X94, il fut élu maire
de Bouchette à la grande satisfaction
des citoyens dontil était le ronseiller
et l'appui en toutes circonstances.

Il fut frappé par une maladie sou-
daine en pleine jouissance de ls vie et
de ses forces. Sa vie a été toute de
dévouement et de sacrifices ; sa carriére
a été marquée par un attachement
rigoureux à son devoir et une charité
sans ostentation. Il se peut faire que
ses bonnes «wwuvres aient été ignorées.
Sa main gauche ignorait ce que don-
nait sa main droite, mais là-haut où
son âme est allé était l’Ange régisseur
qui les a toutes écrites au livre de vie,
et une couronne de récomponse lui
était décernée depuis longtemps.

Il fut assisté dans ses derniers mo-
ments par le Rév. M. Allard, le dé-
voué curé de la paroisse.
M. W. McComberlaisse une femme

bien aimée et sept enfants qui ont la
sympathie d’un grand nombre «’amis.

Les funerailles ont eu lieu samedi,
le 8 juin, au milieu d’un grand con-
cours d’amis qui, par les sacrifices
qu’ils s'étaient imposés on venant d'une
distance assez considérable, ont donné
une nouvelle preuve d'estime et de
profonde affection.

Notre souvenir ne se bornera pas là,
et avec l'Eglise nous répétons de tout
cœur : « Qu’il repose en paix. n—
Communiqué.

huit

 —-

UN MISERABLE FAUSSAIRE
Nous venons de recevoir une copie

de La Bonne Littérature Française du
mois de juin 1895 (No 18). Ce numéro
résente aux lecteurs le Roman intitu-
é: Un misérable Faussaire, un des
derniers et des plus beaux ouvrages de
Paul Saunière, l'auteur si avantageuse-
ment conn” du “ SECRET DE LA RoCHE
NOIRE.” Cet ouvrage est intéressant au
dernier point, et contient des leçons
salutaires que tout le monde devrait
savoir pour se mettre en garde contre
ces imposteurs dont les journaux ra-
content les méfaits tous les jours. Le
récit est bien fait, les épisodes se re-
lient entre enx d'une façon complète
et le lecteur se sent transporté aux
scènes mêmes de l’histoire par le ta
lent de l'écrivain.
Ce numéro de La Bonne Littératnacre

Française sera envoyé franco os-
sieurs Leprohon & Leprohon Editeurs
25 rue St-Gabriel Montréal, & tous
ceux qui en feront la demande accom-(
pose ‘le 10 centins en argent ou tim- |

poste.

  
 

j'étais presque sans forces.

UN MIRACLE DU

COMTE DE CABLETON

De retour à la santé après des
aunées de grandes sout-

frances

Consentit à suivre les conseils
d'un ami et obtient des résul-

tats que n'avaient pu
avoir trois médecins

Du Ottareca journal.

M. Geurge Argue est un des culti-

vateurs les plus connus dans les envi.

rons de North Gower, il a subi une

expérience aussi douloureuse que

remarquable, et son histoire telle que

racontée à un reporter aura peut-être

quelque valeur pour d’autres. “Je

naquis dans le comté de Carleton ” dit

M. Argue et j'ai passé toute ma vie à

vingt milles de la ville d'Ottawa. Dix

années de cette période ont été des

années de douleur et de souffrance

presque audela de mes forces. Il ya

onze ans je contractai un rhume et

inflammation de poumons. l’autres

complications suivirent et je fus conti-

né à ma chambre cinq années. Le

médecin qui me soigna pendant cette

longue maladie dit que la raison qui

m'’empéchait de me mouvuir était In
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Je pouvais marcher clopin-clopant

avec des béquilles

contraction des muscles et nerfs de

mes mains et pieds par suite d’un long

séjour au lit. Je pouvais marcher

clopin-clopant sur des béquilles, mais

À cette

époque, on appela un autre médecin

qui déclara que je soufirais de maladie

de l’épine dorsale. Malgré les conseils

et les soins des médecins je clépérissais

de jour en jour, et j'étais regardé com-

me incurable.

J’étais maintenant dans untel état

que je ne pouvais quitter mon lit, mais

J'étais résolu de trouver ma guérison si

possible, et envoyer chercher un des

médecins les plus habiles d'Ottawa. Je

fus sous ces soins et son traitement

pendant trois années. Il in'appliqua

des sinapismes au dos toutes les trois

ou quatre semaine et il y init tout son

savoir mais en vain. Je faiblissais tous

les jours et commençai à penser que la

fin ne tarderait pas à arriver. À ce

point, un ami me conseilla fortement

d'essayer les Pilules Roses du Dr Wil-

liam : Je me rendis à ses sollicitations,

et avant d’avoir fini les six premières

boîtes, je sentis du mieux chez moi. Je

pris en tout trente boîtes et elles ont

accompli ce que dix ans de soin médi-

caux n'ont pu faire. Grace a ce mer-

veilleux remède, je suis en état de va-

quer à mes devoir et est aussi en santé

qu’on peut le désirer chez un homme

ordinaire. Je prends encore des Pilules

Roses du Dr Williams et elles sont

mon remède et tant que je vivrai je
n’en prendrai pas d’autre. Si j'avais eu

de ces pilules il y a dix ans, je n'’au-
rais pas souffert comme je l’ai fait, et
aurais épargné quelques centaines de
dollars en compte de médecins. Rien
que ceux qui ont passé ves cruelles

souffrances peuvent réaliser complète-
ment les mériies merveilleux des Pilu-
les Roses du Dr Williams.”

L'expérience de M. Argue devrait
convaincre même les plus sceptiques
que les Pilules Roses du Dr Williams
sont bien en avant des autres remèdes
et sont une des plus grandes découver-
tes du siècle. Il n'y a pas de maladie
causée par un sang pauvre et aqueux
ou des nerfs ébranlés qui ne guérira
pas devant ce traitement ct dans un
grand nombre de cas les patients ont
été rendus à la santéet à la force
après que les médecins avaient pronon-
cé le terrible mot “incurable”. En
vente chez tous les marchands de re-
mèdes où envoyé par la malle franc de  

r

 

port. à 50 cents la boîte où six boîtes

pour #2,50 en s'adressant à ls Dr Wil-

liams Medecine Co., Brockville, Ont.,

ou Schenactady, N.Y. Renvoyez les

imitations et ne vous laissez pas indui-
re à essayez autre chose.

CANADA,

PROVINCE DE QUEBEC,

District d’Ottawa.

COUR SUPERIEURE

Dans l'affaire de

JOSEPH PHILIPPE DURAND

de Hull Jailli

AVIS est par le présent donné que
Joseph Philippe Durand, de la cité de
Hull, district d'Ottawa, pharmacien, a
tait cession de ses biens pour le bénétice
de ses créanciers le 17 juin courant, au
bureau du protonotaire de la Cour
Supérieure, pour le district d'Ottawa.

JOSEPH GADOURY,

Créancier-demandeur.

 

Huuu, 1% juin, 1892,
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L'ancien Palais de Justtce et

Prison d‘Aylmer
 

Dép. des Travaux Publics,|
Québec, 17 juin 1895,

AVIS est par le présent donné que
la propriété de l’ancien Palais de jus-
tice et prison d’Aylmer, sera vendue à
Penchére, sur les lieux mêmes, à Ayl-
wer, MERCREDI, le SEPTIÈME
jour du mois’AOUT prochain, à DIX
heures de l'avant-midi. Un diagram-
me du terrain est déposé chez M. le
shérif du district, à Hull, où l’on peut
aller le consulter.

Par ordre,

ERNEST GAGNON,

Secrétaire,

  
AVISPUBLIC

 

Avis public est par le présent donné
qu’un extrait du rôle d’évaluation en
vigueur dans la municipalité de la
Cité de Hull, pour l’année 1894-95,
donnant les noms de toutes les person-
nes portées sur ce rôle qui résident
dans la municipalité et sont habiles à
agir comme grands ou petits jurés, a
été préparé, et qu'il sera soumis à la
considération du conseil de la dite cité
de Hull a une session régulitre d'icelui
convoquée à cette fin, et qui sera tenue
à l’Hôtel-de-Ville, en la dite cité de
Hull, Mard* le deuxième jour de juillet
prochain, à sept heures et demie du
soir.

Queles personnes qui ont droit à
l'exemption de servir comme jurés en
vertu de la loi, aient à s'assurer auprès
du soussigné que leurs noms ont été
omis ou rayés du dit extrait.

Donné à Hull, au bureau du Greflier,
en l’Hôtel de Ville, le quinzième jour
de juin mil huit cent quatre-vingt
quinze.

Jouv F. BoULT

Greffier de la Cité,

AVIS PUBLIC

 

Avis public est par le présent donné
qu’un cheval à poil brun clair a été mis
à l’enclos public au No 65 rue Alma,
par Md Veuve Brigham, il y a deux
semaines. Si ce cheval n’est récla-
mé, et tous les frais et dommages
encourus par icelui payés, d’ici au 2
juillet prochain, il sera vendu à l’en-
chère ce jour là, au dit enclos public
à 10 heures de l’avant-midi, suivant la
me Donné ce 17ième jour de juin

. Joux F. Bourr

Greffier de la Cité.

SOUMISSIONS
DES SUUMISSIONSpourle privi-

lège de vendre des rafraîchisemente sur
le terrain du club de base-ball, le ler
juillet 1895, seront reçues jusqu’à
mardi le 25 juin. S'adresser à

J. V. CHOLETT
Coin des rues du Lac et Albert
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unirNOTESDE HULL,
RreB
—M. Chs. Leduc, ci

à Temiscamingue.

—Le Rev. P. Dozois, à pris part au
pélérinage organisé par M. l'abbé Lor-
ti de Buckingham.
—L'honorable juge Malhiut et sa

famille passera la vacance à l'hôtel
Shaouwinigan.

—Le Dr Martin, incarcéré à la pri-
son do Hull pour avoir fabriqué du
wisky, est sorti hier.

—M. Charest, ingénieur du dépar-
tement des Travaux Publics, Québec,
est venu à Hull, mardi par affaire.

—Dimanche, le 6 juillet, un grand
concert sera donné à Maniwaki, par le
chœur de l’égli e du Sacré-Cewur, d'Ot-
tawa, au bénétice de l'orgue.

—L'ouverture du bazar a la Puinte-
Gatineau, hier soir, a été un succès. La
E. B. Eddy Band Co., a exécuté un
joli programme de musique.

—-Il n'y avait pas de quorum, mardi
soir, à l'ussemblée du conseil de ville
appelée pour reconsidérer l'affaire du
nouveau marché et la question a de
nouveau été remise à ce soir. .

—Madame Damasse  Lafortune,
presidente de li la table Grande Rivie-
re, nous prie de remercier en son nom
toutes les personnes de Hull et d'Otta-

wa qui ont fourni des objets à sa table,

—M, Em, May, Je passage à Hull,

est l’employé seul «dela corporation
de Valleyfield qui a la surintendance,

fait la perception et voit à son bon

fonctionnement de la manière la plus
économique. Quelle contraste avec

Huil.

—Dimanche soir, il y aura un pro-

gramme spécial en outre de la répéti-
tion du programme de la semaine.
Dernière chance de voir les tours de
forces des enfants Venne et de la fa-
mille Bergeron. Il y aura foule.
Admission 10 cts.

—David Mongenais, de St André.
Avellin, qui a quitté Ottawa le prin-
temps dernier pour les chantiers du
haut de l’Ottawa, s’est noyé lundi

dernier aux rapides des Quinze Le
défunt était Agé de 24 ans ; il n’est pas
marié et n’a qu’une sœur qui réside à
la Puinte à Gatineau.

uciuelleiut

—Le conseil de ville aura une assem-

blée spéciale, ce soir, pour prendre en

considération la question du marché.

Il est à espérer que l’on bâtira le

marché sur le terrrain appartenant à

M. Monk, car c'est ce que veut la popu-

lation générale de Hull. Les offres

de M. Monck sont forts avantageux.

—La fanfaie de la compagnie Eddy

a fait l'élection de ses officiers, ces jours

derniers. M. Eddy a étéélu président

honoraire ; MM. Rowley, Millen C. D.

Major, vice-présidents honoraires ; M.

McCormick, président actif: M. E.

Lacroix, vice-président ; M. Richer,

secrétaire ; M. Laviolette, bibliothé-

caire.

—- M. Aip. Couture vient de recevoir

un nouveau choix de bijouteries, jones

de maringes, argenteries, montres en or

et en argent pour dames et messieurs,

ainsi qu’une foule d'articles de luxe,

pour cadeaux de noces, anniversaires

et autres fêtes d’intimes. Il n’y a donc

pas de nécessité d'aller à Ottawa,

quand on peut se procurer chezM.

Couture tout ce que l'on peut désirer

en payant davantage meilleur marché.

—Deux délégués de Valleytie'd, M.

le Dr Lussier et M. Emmanuel May,

sont actuellement à Hull. Le but de

leur visite est d’orgamser une excursion

et induire ncs corps de musique à

prendre part à un concours musical et

d'inviter les canadiens à aller à Va"ley-

field, le ler juillet, prendre part à la

grande fête préparée à l’occasion du

15ième anniversaire de la fondation de

la société St Jean-Baptiste. Il y aura

pique-nique, inauguration d'un parc,

messe pontificale, procession allégori-

que, soirée et autres amusements.

Nous attirons attention de nos

lecteurs sur l’annonce de l'hôtel Sha

ouiniganne, que nous publions plus

loin. |

Rien de plus charmant que l’endroit

où est construit cet hôtel. 11 suffit de

lire l'annonce pour en avoir une idée.

Nousconseillons à nos lecteurs d'aller

y passer quelques jours, certains que

nous sommes qu’ils s’y amuseront plus

qu’en n’importe quel autre endroit de

villégiature. ;

Le prix de Ia pension estmodique et

les moyens de communications faciles.
Allez-y sans crainte.

—A la distribution des médailles et

diplômes au couvent du Sacré-Ceæur,

hier, à Ottawa, nous remarquons les

noms des demoiselles de Hull, comme

suit :
Médaille d'or de graduée pour l'an-

lais, Dile Bertha McGrady ; pour le

fançais, Diles Bibiane Desjardins et

Gertrude Kerr. ;

Médaille d’or et diplômeà Dlie Elvi-  na Fortin, pour la musique.
Médaille pour ls couture, a Dile |

Bibiane Desjardins,

Diles B. et Bertha McCrady, le 2e
prix pour composition anglaise.

Dile Bibiane Desjardins a donné |
adresse en français.

Nous attirons l’attention de nos
lecteurs sur l'annonce cu Pique-nique
et excursion a lle du Calumet organi-
sé par M. | abbé Pitotte, cuséde l’église
catholique de l’endroit, pour mardi, le
25 courant. S'il faut en juger par le
programme, ce sera sans p'écélent une
des plus belles fêtes. En outre des a:-
tractions le publie aura l'avantage de
visiter les 7 chutes du Calumet, le
tombeau de Caieux, etc. Ainsi donc
nous est d'avis, qu’un grand nombre
de citoyens de Huli et d'Ottawa se
paieront le luxe d'un agréable voyage
de plaisir, tout en contribuant à une
bone «uvre.

—-Voilà trois semaines que M.
Goyette, l’avocat de Mme Laframboise,
détenue dans la prison de Hull sous
l'accusation de meurtre a demandé à
l'avocat de la courunne, M. Fleming,
de faire l'exhumation du cadavre de la
vintime, Mlle Jones, mais rien n'a en-
core été fait et le gouvernement semble
s'inquiéter fort peu de cette affaire. M.
Goyette a déjà dit qu'il n'accepterait
pas le résultat d’un deuxième examen
fait par les mêmes médecins qu'avant,
car il est bien clair que ces lerniers ne
sont pas pour se contredire dans une
deuxième enquête. S'il y a eu tentative
de viol sur la personne de la victiine,
il est admis que toute trace est dispa-
rue maintenant, et il est trop tard
pour obtenir des résultats sati-faisants
dans une deuxième enquête.

—Le club Daze-Ball de Hull, chô-
mera «lignement la fête de la Confédé-
ration, lundi, le ler juillet par un
grand pique nique sur son terrain.

Le programme comprend des jeux
et amusements de toutes sortes, com-

mençant à 10 hrs du matin pour se
terminer que le soir. Il y aura des
joutes de Base-Ball, le crosse, courses
ete. etc.

Dans l'apres-midi, il y aura une
Ascension extraordinaire en ballon et
et descente en parachute par la célè-

bre vache Aeronaûte MAUD.
La plus intéressante attraction qui

ait encore été offerte au public d'Otta-

wa et de Hull,
La vache MAUD est une vraie vache

montant seule dans son balon et opé-
rant seule sa descente en parachute.
Cette ascension sera la 176ième qu'elle
fera sur le continent Américain.

LA StJEAN-BAPTISTE
A HULL

GRANDE - SOIREE

la Jeunesse

Par le Club Dramatique de Hull,

Dimanche le 23 juin ‘95

“L'AVARE”par Molière
(Grande Comédie en quatre Actes.)

 

HarPaçox, riche bourgeois. . DD. Caron
ANSELME, gentilhomme napo-

politain ...........ÀA. P. Thibault

CLÉANTE,fils d’Harpagon… H. Larocque
VALÈRE, fils d’Anselme..J. E. Watier
MAITRE FLEURANT, courtier

d'affaires et de mariages. .. . À. Riel
MAITRE JACQUES, cuisinier et

cocher d’Harpagon. . . W. Coulombe
UN COMMISSAIRE...........À. Caron
La FLÈcIIE, serviteur de Clé-

ante. .............. Alb. “Godbout
DRINDAVOINE (Serviteurs \W. Sanche
LA MERLUCHE\d’Harpagon/ A, Larocque

Entre-Actes par l’Orehestre
des frères VALENTINE

Entrée 25e. Sièges réservés 86e.

N. B.—Inutile de donner ici une
analyse de cette comédie, c'est un chef-
d’œuvre dont l’intrigue est si bien con-
duite, que l'auditeur peut en suivre les
développements sans fatigue d'esprit.

Si Molière, le grand maître de la
comédie française, fatigue l'auditoire,
ce ne peut être qu’en le faisant trop
rire.

 

 

Excursion au Nord Quest Cana-
dien, à bon marché, par

le C. P. R.

De Québec, Montréal et Ontario
pour Winnipeg, Delaraine et retour,
228 ; pour aller seulement, 822, aux
dates suivantes : 1ère excursion, le 25

juin, à 10 h. a. m., la 2ème le 9 juillet
et la 3ème le 23 juillet.

Les billets pour ces différentes ex-
cursions sont bons pour 60 jours.

Le Rév Père Malo accompagnera la
première excursion.

Pour éviter les frais et troubles de
transport de bagage, on fera bien de
prendre le C. P. R., qui conduit ies

 

' voyageurs droit & la station du Wind-

sor d'où ils doivent partir pour l’Ouest,  

BASE-BALL
À la Petite Ferma, Hull

Lundi, le ter Juillet Apres-Midi

Ascension extraordinaire en ballon
et descente en parachute par la célèbre

vache aéronaute MAUD.

  

 

Ascension Garantie

La plus intévessente attraction qui
ait encore été offerte au public d’Otta-

wa et Hull
La vache MAUD est une vraie vache,

wontant seule dans son balon et opé-
rant seule si «lescente en parachute,

Cette ascension sera la 175ème qu’elle
fera sur le continent américain.

Qu'on se le dise

Ne manquez pas cette occasion nni
que, vous le regretteriez tout le temps
de votre vie, et rendez-vous en foule
sur le terrain du club le ler juillet.
La vache MAUD sera promené samedi,
dans les rues de la ville Malgré les

énormes dépenses de cette ascension.

Leprix d'entrée 25cts
 

HOTEIL
— DES —

CHUTES SHAOUINIGANNE.

CET HOTEL, situé en face de ces
célèbres chutes, est maintenant ouvert
aux touristes qui les visitent, et à ceux
qui veulent passer quelque temps en
villégiature.

Ces chutes ne le cislent en grandeur
qu’à la chute Niagara, et à aucune eu
beauté.
De nombreux sentiers percés sour

bois, conduisent aux points de vue les
p'us intéressants des chutes de la baie

de Shaouiniganne.
Les chutes sont à seize milles des

Trois-Rivicres, et de ‘a rivière St-Mau-
rice. l’une des plus grandes de la pro-
vince de Québec, y fait un saut de cent
quatre-vingt pieds de hauteur.
On sy rend de Montréal jusqu'à

Trois-Rivières par le train du C. P. R.
et de là jusqu'au Lac à la T'ortue, par
le train de Piles, et de là en voiture
jusqu’à l'hôtel. La distance du Lac a Ia
Tortue aux chutes est de six milles.
Le train des Piles fait raccordement

avec le train de Québec. Le train qui
part de Montréal à 10 hrs a. m. fait
raccordement à Trois Rivières avec le
train des Piles. On se rend aussi des
Trois-Rivières en voiture,
Le prix de la pension est de 21.00

par jour. Une réduc.ion raisonnable
est faite a ceux qui pensionnent à la
semaine.

MICHEL BELAND.

1895] <x¢> [1895

Exposition - Provinciale
MONTREAL

——OCOC

12 AU 21 SEPTEMBAF, 1895.
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AGRICOLE ET INDUSTRIELLE

PRIX GÉNEREUX -

EXPOSITION DE CHIENS
Etalage (’Horticulture

LE TOUT SERA SUPERBE
Toute demande d'espace doit

être faite de suite.

S. C. STEVENSON,

Gérant et Secrétaire.

“HUB” RESTAURANT,

Jos. E. Gravelle, Prop.
103} et 104 RUE PRINCIPALE,

HULL.
@@FLiqu ecns, Vins ot Cieanue de premier choix.63

  
 

PARCduCLUB DIEU ET PATRIE|
Sociéié St Jean-Baptiste

DEHULL
FETE NATIONALE
LE 23 JUIN 1893, A HULL

ORDRE DE LA PROCESSION

1.—Un Maréchal.
2.— Deux drapeaux.
3. —La calvalcade et ln société des

bouchers.
t. —La fanfare de Hull
5, —Clubde cros-e, Étoile Bleue.
à. —Club de base-ball de Hull et

autres. Les assistants ct agents
de la Métropolitaine.

7. Les Forestiers Catholiques de

Hull et autres.
8. —!a C.M.B.A de Huli et d'Ottawa.
v. — les délégués des autres socidtes

de Bienfaisance d’Ottawa, etc.
. —Ln société St Jean-Baptiste d'Ot-

tawa et l’Union St Jean-Baptiste
du Flat.

11 Société St Jean-Baptiste d'Ayl-
mer.

2. —La société St Jean-Baptiste «du
Bassin du Lièvre.
La Société St Jean-Baptiste de
lu Pointe à Gatineau.

14, --L'Union Musicale.
15. L'Union St Thomas de Hull.

16.- -L Union St Joseph de Hull.
17. Personnages allégoriques : Jac:

ques Cartier, Champlain, Mont-
calm, un chef Indien.

I~. Le Barreau, les médecins et au-

tres professions libérales.
14. - Les juges et otliciers du comté et

district d'Ottawa.
20. -M. le Maire et MM. les échevins,

grettier et trésorier de la cité de
Hull.

21.-—Personnage allégorique Nt
Jean-Baptiste «

22.—-Nociété St Jean-Baptiste de Hull
et comité d'organisation.

23. - M. le député fédétal, M. le député

provincial du comté, les délégués
des diverses sociétés de Dienfai-
sance, et les représentants de la
presse.

24. Dames et Messieurs pour la col

lecte dans l'église.

 

Départ de li procession à 4{ heures
a mn.

PARCOURS DELA PROCESSION

La procession se formera sur la rue
Principale, depuis la salle St Joseph en
allant a la rue du Pont, et détilera par
les rues du Pont, Albert, Britannia,
Victoria jusqu'à l’église.
Après la messe, la procession se

réformera sur la rue Alma, et défilera
par les rues Victoria, Charles, Duc,
Queen, St Henri, jusqu'au terrain du
pique-nique.

Les citoyens résidant sur les rues
ou la procession passera sont priés de
faire quelques décorations à leur rési-
dence.

A VISest donné par le présent.
qu’une demande sera adressé au

parlement du Canada, à sa présente
session, à l'etfet d'obtenir un acte
constituant Ulis compagnie qui sera
appelée “Gilmour et Hughson” (à
resp. limitée,) dont le but est de faire
en Canada et nilleurs, les opérations
d’exploitants de bois de construction
et de service dans toutes les branches
et aussi de pulpe, de bois, de
papier, et autres produits du bois et
matériaux «le bois, et aussi de briques
de toute matière et aussi d'articles et
tissus de Inine et de coton, et aussi les
affaires de garde-quais, ('expéditeurs
et de propriétaitres de navires, et de
marchand et commerçants en général,

et de miner, et exploiter des mines,
des minéraux et des droits de mines,
et de broyer, atliner et fondre des mi-
nerais et le produit des mines, et de
construire et utiliser des outillages
pour la production, distribution de
l'électricité pour la force motrice, l’é-
clairage et le chauffage, et avec pou-
voir pour toutes ou aucune des dites
fins d'acquérir le commerce et les biens
meubles et immeubles de la maison
Gilmour et Hughson, et d'acheter,
posséder, louer ou autrement acquérir
toute licence de couper du bois, des
coupes de bois des terrains, mines,
bâtiments, outillages, bassins, travaux,

bateaux, vaisseaux, véhicules, articles,
effets ou marchandises et autre pro
priété mobilière et immobilière, et de
les améliorer, étendre, ériger, cons-
truire, gérer, développer, louer, morta-
ger hypothéquer, engager, échanger,
vendre, disposer, faire valoir ou autre-
ment en disposer, et généralement, avec
pouvoir de faire tous autres actes, et
choses nécessaires ou propres à attein-
dre les fins susdites.

GORMULLY &ORDE

Sollsciteurs des Réquérants.

Daté à Ottawa, ce 18e jour d’avril
A. D. 1893.

"LA

pociete Artistique Canadienne
Fondée dans le but de répandre et de développer le goût de la

 

 

musique et d'encourager les Artistes.
(Incorporée par Lettres Patentes, le 25 Décembre 1894.)

 

Capital Action - -

Président, L. BEAUDRY.
Gérant Général, G. GODERRE.

9857 PRIX D'UNEVALEUR DE $5.008.00

 

Sec-Trés., D. V. Mortirr,
Dir. Musical, Ep. Haæby.

Sont distribués chaque mercredi,

| Prix de -
I se YS _

| 6 6 _ _

- 51,000.00
400.00

- - 150.00

ot 2248 variant de 850,00 à R100,

$50,000.00

 

Une liste des numéros gagnants sea donnée a tout souscripteur “qui en fera

Lu demande.
de continnee

La distribution se fait par un connte de citoveus connus et dignes
Tous les lots sont des instruments où des morceaux de musique

L'emballage, Veapédition, le transport se font au frais et risques de l'acquéreur

Nous racheterons les prix a 5 p. e. d'escompte.

PRIX DU BILLET IO CTS.

TIRAGE, LE MERCREDI DE CHAQUE SEMAINE.
G. GODERRE, GERANT.

Bureaux, (66 Rue Ste. Catherine, Montréal, PP, ©,

En face de l'Opéra Français.

Nos Billets sont expédiés par la l'oste sur réception du prix et d'un timbre.

Billets en vente chez J. N. Fortin, tabaconiste, dos. 12 Geavel et (hy Lapierre
125 rue Rideau, Ottawa,Ageut général,

-

 

PIQUE-NIQUE
EXCURSION

L'ILE * CALUMET
Par le Chemin de fer Pon-

tine et Pacitique

MARDI, 25 JUIN, 1895

Départ de la gare Union, Ota-
wa, par train spécial, à

3.50 a. mi. De retour
le soir

PRIX, aller et retour, $1.15

La Bande « L'Harmonie o d'Ottawa,
accompagnera les excursionnistes,
[y nura des attractions de toute-

sortes, tels que jeux, courses à pirds,
cu chaloupes, en canot, joûte de lacros

Marche sur l'eau par un homme.
Visite des 7 chûtes du Calumet. Le
Tombeau de Cadieux.

Des discours seront prononcés pur
les honorables JL A. Ouimet, J. Costi-
gan et autres.

Les recettes sont destinées au profit
de Péghse Ste-Anne dua Calumet

VENEZ UN! VENEZ TOUS!

GRAND

Pique-Nique des Artisans
AU BOCAGE BESSERER

Le Lundi ler Juillet '95
Jeux, courses, amusements de toutes

sortes, et orchestre sur le terrain,

Rafraichissements aux prix de la
ville.

Le vapeur HALL a été nolisé pour la
circonstance.

Prix du passage y compris l'entrée
sur le terrain : adultes, 35 centins ;
enfants au<lessous de douze ans, 15
centins.

Les excursionnistes qui «lescendront
en chaloupe, voiture ou autres bateaux
devront payer 25 centins pour entrer

aur le torrain.
Le départ aura lieu ‘lu quai Sterling,

près de celui de la traverse de Hull, à
#.00 a. m., et 10.30. a. m., et 1.30 p. m.
Le dernier voyage de retour se fers à
6 hrs. p. mn.

L. A. TREPANIER,
Secréitayre.

Motel Jacques-Cartier
Situé dans l'endroit le plua central.

Hotel dans In ville pour les hommes
d’affaires. Hotel de première classe
sous tous Îles rapports. Thomas E.
Shallow, propriétaire, 25 Place Jacques

se,

Joux CHAMARD,
l’résilent.

 
 Cartier, Montréal.

SNASANFTANEE
YanaPI

Specialement
| lOUR

i

|

  

extraordinaires

lignes suivantes

avantages dans

COTONSN INDIENNES
COTONS INDIE NES
COTONS INDIENNES
COONS INDIENNES

| COONS INDIENNES
COTONS ZEPHIRS
CoToONS ZEPRIE
COTONS ZEPHIRS
COTONS ZEPHIRS »
COTONS ZEPHIRS

‘
Cosaclandises <ant + sus nou-

velles et nou les otffron- RE i
; , cs offron- on ce Priv qui

vont ctor eer nos clients

y. Hes ey ahd n "chan
0 quand bent mien: yous ne
voucdriez pas acheter,

1
Jaron, CarrièreCig

IN Rue Prineipale 98
(COIN DE Ly RUE Clune)

HULF, Qué,

JULIETSÉdÉdic

HULL.
\,sorts ofbrons aa public de Fal! des

 

ON DEMANDE
( )} DEMANDE quatre bonnes cou

turiere pour Ia confection des ha-
bits, pantalons et vestes de pratiques
[es prix les plus élevés seront payés
aux couturicres de première cInase.
Nadresser a

BL Gamnte & Cre,
12 a 116, rue Sparks,
Co Ottawa, Ont.

()* DEMANDE immédirtement.
Un homme énergique comme ven-

eur. Pas d'expérience nécessité, À van-
tages spéciaux offerts. Ecrivez pour
avoir les particularités n Brows, Buo-
THERS Co. Toronto.

| Capital payé X100,000.

PROPRIETE A VENDRE Une
, magnifique propriété sur le che

min de la Gatineau a deux millen
le Hull, avec verger, jardin potager,
situé en face du beaucage Boot, por.
tant le Villa No 14, comprenant 3
acres de terre, citerne, maison, har.var.
et écurie. S'adresser au bureaudn
SPECTATEUR.==

Buanderie Canadiente
Adélard Lalonde, autretois

somnens, & acheté ia buanderiede(107 vedeMonk, laquelle il continuera à ex loiterrepassare exécutéd & la main. Lived & domicile
A. LALONDE

Ho 198 Rue Principals 59)

angQ
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Poële doable, St. George, 80 et 36 de fou.—
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AUSSI—Ustensiles de cuisine en ‘onte de tout genre spécialement

les “Chaudrons de Camp,” “Canards,” “Chaudrons à sucre,”etc.

Manufacturiers d’engins, Bouilloires et Machineries.

 

Si les Allumettes E. B. Eddy

n'étaient pus les meilleures, elles

‘ne setaient constaunment en usage

i par les nouf-dixième du peuple.

| Eu donnant satisfaction géné-

vale, elles ue Inissent absolument
AERTSTS

rien à désirer.
EE    
“HUB” RESTAURANT,

Jos. E. Gravelle, Prop.

1034 et 104 RUE PRINCIPALE,
HULL.

&#FLiqUuuus, Vins et Civants de premier choix.tk

PHILION et Cie.
Manufacturers de

Portes, Chassis, Fenétres, Jalou-
....sies et Moulures....

Toujours en mains un Stock considérable de bois de
Plancher, V Juint et bois sécl.e de toutes descrip-
tions,

— COIN DE8 RUES —

BAY ET FLORENCE, OTTAWA

et Rue Principale, près de l'église
Anglaise, Hull, Qué.

 

  

  

 

CARTES PROFESSIONNELLES.
reaeatrPi<ni

B. MAJOR,
. AVOCAT.

Bloo Dorion, Rue Pnincipale,

ENRY AYLEN,
AVOCAT.

M.@ ru Principale, Blocs-

M. McDOUGALL, C. R.
° AVOCAT.

Sa face du Palais de Justice, 224 Rue Principale,
Hall.

 

Hull.

 

EO C. WRIGHT,
Avenant, Procureur, ete

de Rochon, Champagne & Wright.
Xo 2 Rue Principale, Huil.

 

E. LUSSIER, B. A.
. Avocat, Procureur, Notaire, etc.

Buseanx : 660 Rue Sussex, coin de la Rue Rideau,
Ottawa,

EFArgent à prêter.

CHATELAIN,
° AVOCAT.

660 Rue Sussex, Ottawa.

MFArgent à prêter à des conditions avantageusts.

P T. DESJARDINS,
D MOTAIRE

‘Trésorier du Conseil da Comté
145 roe Principale, Hull

TETREAU,
‘ MOTAIRE.

183 Rue Principale, Hull.

R. G. NEIL. M.D.
138 Rue Principale, Hull

MF

Consultation à toutes heures.

GuorcE COX,
GRAVEUR 3 LITHOGRAPHE

No. 35 Ruxz MatCALFR, OTTAWA.

 

 

ALBERT LABELLE,
NOTAIRE

218 rue Principale, Hall, Qué

Jos. BOURQUE
ENTREPRENEUR

Edifices Publics, Eglises, Couvents,
Collèges, une spécialité.

RUE ALMA, HULL, QUE.

Vian et Lachance
ENTRERRENEURS

 

HULL, QUE

F. X. FILTEAU
Photographes de Hull. Le maisca- 8

partiesrexcellence. Positivement le plus en
état 6e entistaire les goûts les plus difficiles dans l'art
photographique Ouvrage garant et à ba prix

No 118 RUE PRINCIPALE.

 

 

FORTIN et GRAVELLE

MANUPAOTUNIRRS DB

C-H-A-U-X
HULL, Qué.

Ostte chaux, au dire des entrepre
moeurs, est Ja meilleurs qui soit fabri
qués su Canada.

Les ordres par la malle et par télé-
phone sont exéoutés promptement.

3 M.Fertim J. H, Graveile
+

CHEMIN
DEFER OTTAWA & GATINEAU
A partir de lundi, le QU mai, 1895, les trains

circaleront comme suit :

No 1 Ex—Dp Ottawa 5 30 p. m. Ar Wright 5.05 p. m'
No 3 Mi—Dp Ottawa 8.15 a. m. Ar Wright11,30 a. m-
No ? Ex—Dp Wright 6.30 a. m. Ar Ottawa 9.00 à. m°
No 4 Mi—Dp Ottawa 4.15 p. m. Ar Ottawa 7.14 p. m-
No 5 Ex—Dp Ottawa 2.00 p. m. Ar Wright 4.33 p. m-
No 6 Ex—Dp Wright 5.20 p. m. Ar Ottawa 8.00 p. ni

Nos | «t 2, tous les jours excepté le dimanche.
Nou 3 et 4, tous les jours excepté le samedi et le

dimanche.
Nos 5 et 6 samedi seulement.

Pour caux de fret, billets de saison ou d'excursions
ec.,s. Ta

P W. BESSEMAN,
Surintendant général®

CHEMIN DE FER

‘Ottawa, Arnprior & Parry Sound’

Bulletin du Départ et de l'Arrivée des trains, tous es
jours, excepté le dimanche. à partir du

.18 septembre 18983.
Allant

 

 

vers l'Est vers l’Ouest

ns - 3 + 8 es

22 22 Service Local 22 2%
= "2 a “a

PM. AM AM. P.M"
4.10 7.00 Lv. Amprior Ar. 11.20 6.15
4.35 210 Galetta 11.56 6.06
5.00 220 Kinburn 10.30 5.56
5.50 7.35 arp 9.55 5.40
6.45 8.15 Ar Ottawa Lv. 9.00 5.00
10.25 11.55 Montréal — 9.00

Raccordement ponctuel a Ottawa avec tous les
trains du “Canada Atlantique.” Service de chars
Salons entre Ottawa et Montréal. Service de chars
Dortoirs, tous les urs, usqu'à New-York, Boston,
ete.

L'arrivée et le départ de tous les trains sont à la
sation du ‘‘Ca.…«ia Atlantique, rue Elgin,

C. J. CHAMBERLAND, C. J. SMITH,
Gérant-général. Agent gén. des pass.

Tapis: TAPIS!
Voici a aison de relever et renouveler les tapis.

depuis un grand nombre d' em’ pe de ce
genre d'affaires et j'ai en ma possession: ous les ins
truments requis pour relever, re nouveler et chan
les tapis et je peux reniplir vos ordres: ous le plus
court délai. Je fais une ialité de coudre les tapis
neufs et de les poser ; de tailler les prelarts et les
ajuster ; de faire des al:ats-jour et de les poser. Satis-
faction garantie dans tous les cas. Les ordres laissés
au magasin de R. M. McMorran, Ecr. 510 rue Sussex,
recevront la plus prompte attention. Laimez vos
ordres chez

T. VEZINA,
196 KuE pe L'EGLISE, OTTAWA.

RICHELIEU HOTEL

tva M. I. B. Durocher, propriétaire de l'hôtel Ri-
chelieu, Montréal. remercie le public vovageur du

mage qu'il lui a donné jusqu'à présent et espère
Li

"1 continuera de l'encourager comme le 5
fos Otel avec toutes ses Enétiocationsmodernes
peut accomoder 200 personnes à des prix très
modérés.
Les entrées de lhôtel Richelieu sont sealement

sr la Qe Saint-Vincent. Laptrée sur a
aoques-Cartier ne communique pius avec

Richelieu depuis 4 ans.

RAPPELEZ-VOUS CECI.

WILLIAM HOWE
Manufacture les Blancs de plomb les

plus purs en Canada ; demandez le
“ James Brand, ” aussi peintures à
plancher et peintures préparées, toutes
nuances de couleurs supérieures pour
carrosses, incomparables en qualité.
Une machine expressément f abriquée

et importée récemment, afin de nous
permettre de faire face aux de mandes
toujours croissantes de notre commerce.

Essayez un échantillon avant d’a-
cheter ailleurs.

TAPISSERIES
Rue Rideau, Ottawa.

AVIS
Le Dr 8. P. Cooke, ci-devant de

Huil, désire faire connaître à ses nom-
breux clients de Hull et d'Ottawa, que
sou bureau professionnel sera à l'avenir
au No. 108, rue Kent, coin de la rue
Queen. Ouvert le jour et la nuit.

8. P. COOKE, M.D
Téléphone 1081

 

 

  
 

BUREAU DE POSTE DE HULL.
Arrivée et Départ des Malles.
 

ARRIVÉS | AM. | AM. | P.M. | P.M.

boss. | eee fee 1 00
peie 200 530
Pa. PL Vrac | 720
| AM. | AM. PM. | P.M.

Pour Montréal et | | | |
tous! es points de |
l'Est par le C.P.R 820 1... 241220 | cru.

1000} ..... {12 20 |330
Pour Ottawa...... |. ..... |... .. 645 |... ..
Pour Aylmer ....... ......{.. ... 455 |...
 

Les lettre destinées à l'enrégistrement duivent être
misesàla Pote minute avant la clôture des malles
précéden tes
Heures du Bureau, de 8 a.m. à 8 p.m.
Mandats surla Poste et la Banque d'Épar gne de

Sam. A 4pm.
J. H. KERR,

Maitre de Poste

BUREAU DE POSTE D'AYLMER
Arrivée et Départdes Malles.

Bureau de Posta, Hull
Mal 1889
 

 

  

 
 

 

 

ARRIVÉE PAM | PM

D'Ottawa et Hull tous les jours, |
dimanches excaptés ..... 0 0] 600
De Hej worth Eardley Onslow,

Bristol, Porta, e du Fort, les diman-
ches exceptés.. ................... ; 10 80

VERMETURE ! P.M. | PM.

Pour Ottawa rt Hull, tous les jours |
etdimancl.esex eptés.............. 1000 |300
Pour He + worth, Eardley Onslow

Bristol et Portage du “ori, tous les
jours, dimanches exceptés...... 6 00  
Les lettres destinées àl'enr gistremen doiven.é

m ses à la Poste 15minutes avant Ja cl ture des mall
précédentes
Heures du Bureau, de 8 a.m. à 9 p.rr
Mandats sur la Poste et la Banque d'Épargnes de

9am. à 4 p.m.
J R. WOOD.’

Eureau de Poste, Aylmer Maitre de Pos e*
Ma 1849

IR. A. Helmer,
PHARMACIEN

Il n’y a rien de plus présentable
qu’une magnifique bouteille de

PARFUM sg
Je viens de recevoir une qualité

supérieure de parfums accom és
d’un lot choisi d'articles de toilettes
pour dames et messieurs.

R A. HELMER”
Pharmacien.

 

DOUGLASS et FRERES

Couvreurs en Ardoises, Tuiles, Méteaux

Manufacturiers d'ouvrage en ter et
en cuivre. Corniches galvanisées, garde
soleil. Couvre fenêtres et autres. Tra-
vaux en métal pour bâtisses. Corni-
che en métal, embossées, estimés.
Fournaises à air chaud. Fournis

UNE VISITR RST SOLLICITER

113 RUE BANK, OTTAWA, Oat.

Nouveile -:- Boulangerie
M. R. G. Nesbitt, ci-devant associé

de Evans et Nesbit, boulangers de la
rue Brewery, désire annoncer au public
de Hull, qu’il vient d'ouvrir une bouti-
que de boulanger avec un système tout
nouveau. Le pain sera toujours de pre-
mière qualité, servi à domicile tous les
jours. Le patronage du public respeo-
tueusementsolicité.

R. G. NESBITT
N. B.—La société existante sous le

nom de Evans et Nesbitt est dissoute

  de consentement mutuel,

ALP. COUTURE
HORLOGER et BIJOUTIER

92 Rue Principale, Hull.

BIJOUTERIES ET ARGENTERIES DE 1re CLASSE
Montres en Or et en Argent, foncs de mai sans

soudure, une spécialité. Cadeaux de Noceset d’Anni-
versaires de toutes sortes. Une visite est sollicitée.
prix modérés.

 

Mesdames et Messieurs,
L'endroit ville où vous pouvez
acheter à me eure marché vos

MONTRES, HORLOGES et Bl,OUX est chez

A. PETIT,
No. 102 RUE MAIN, HULL, Qué.

Fabrication et réparages ex écutés a bas prix
Réparages des montres de prix, une spécialité.

A. PETIT, Horloger, 102 rue Main.

 

CHAPEAUX de toute espèce

—CHEZ—

COTE & CIE.
114 rue Rideau.

JOSEPH COTE
Agent d'assurance contre le feu

Compagnie de 1ère classe

Office 114 Rue Rideau, Ottawa

LA GOLDIE & McCULLOCR Co. L'd

GALT, ONT.
MANUFACTURIERS D COFFRES-FORTS,

A l'epreuve du FEU et des

VOLEURS

Aussi les + Engins Wheelock n, les
«Scies à l’usage des Moulins et de
tous les travaux en bois. »

Machines, Chaudières pour Scieries.
Poulies et toutes sortes de machine-

ries pour scieries.

F. W. BINDON,

Agent général.

131 Avenue Stanley, Ottawa.

 

 

Réouverture de la vente du vin

Canadien à Hall

La ville de Hull a la bonne for
tune de posséder dans son sein un
ancien vigneron et fabricant de vin de
France. M Frs. Gavard est son nom
et ce moncieur nous est arrivé à Hull
après vingt-cinq années d'expérience
dans l’industrie vin école en France.

Il a fabriqué ici, durant la dernière
saison, une grande quantité de vin
sans alcool et sans eau. Son produit
est par conséquent celui de jus pur de
raisin, et offre beaucoup de ressem-
blance avec les cris les plus riches de
France.

C’est un vin à essayer surtout pour
les estomacs affaiblis.

Il est, du reste, d'un goût sans égal.
A vendre au No 36, rue Queen,

Hull, comme suit :—1ére qualité, 90 c.
le gal., 2e qualité, 60 c. le gallon.

Fae. Gavanp 
 

    
   

FETENA
CANADIENS
 

 

Saint Joseph, à 3 heures a. m.

2o.— Départ en procession pourl’Egl

pique-nique.

COMÉDIE

Sera jouée par des amateurs
de la Jeu

 

PRIX POPULAIRE

GUIDE DU BUREAU

— - DEs

Sous les Auspices de la

Société St-Jean-Baptiste de Hull

DIMANCHE,—
LE 23 JUIN, 1895.

PROCABAMME DU J
lo.—Rdéunion des membres de la société Saint-Jean-Baptiste de Hull, et de

toutes les sociétés invitées, avec leurs fanfares, à la salle de l’Union

PRICRIMME DU

" LAVARE ~ PAR MOLIERE

Entrée sur le terrain du Pique-Nique

YLOIYS-YOTS 2

 

TION
: A |

 

- FRANCAIS
 

 

UR.

ise à 94 hrs, a. m.

3o.—Grand'messe et sermon de circonstance.

to.-—Après la messe, procession par les principales rues de la ville, avec
fanfares bannières, etc, en route pour te terrain de Base Ball, lieu du

5o.—Dîner champêtre, rafraichis<-ments, ete.

60.—Discours par des orateurs éminents.

To.—Jeux athlétiques, joûtes de Base Ball, ete,

SoIR.

EN 3 ACTES)
de Hull, a la salle de L’'Œuvre
nesse, Hull.
 

10 CTS

 

DE POSTE D'OTTAWA

  
 

  

      

   
   

  

    

 

 

JUIN 1805.

Départ et Arrivée des Malles,

DÉPART | VEE.
_ MAILLES. _—_—

AM P.M. PM AM, AM (PM

10 00 | 9 30 { Quest.—Torcnto Hamilton, london, Peterboro, -
coe <«+ ov... Smi hs Falls, Perth, Kingston.....,....... 800 |[...,.... 616
1000 ji... 50 FL. Brockville, Napanee, Belleville, ete... 110000 - 1045 |. ,..... 615Ce 12 45 — Manitoba, Territoires du N.U., Colombie 6380 je...

ER 930 |1111 LaceSharbot Lake, Norwod......…. Lacs 8 C0
100 50 930 |... 4e 0e 1 aan Kingston, Hamilton... -| 10 45

380 3 30 6 uo | Est.--Montréal, ete........... coo. vannes
7 40 (1114. gu!
ww i........ 5e |... Cornwall, Morrisburg, Lancaster,
330 780eeQuébec
830 330 (Lee ana ane nee Trois-Rivières

eens 12 15 bm |... ..... Prescott
eens 12 15 5 0 - Kemptville..….
10 00 |12 15 9 30 Merrickville.................... ....

12 15 Cheminde fer St L. & O.—Manotick, North Gow  ...... 10 30
1215 |........ .… Kars, Kenimore, Osgoode Station, Oxford Station....| 10 30

12 15 cous einen Ch. de fer C. du P., Ouest—Sault Ste Marie, Bruce Mines
| eee ..Thessalon, Algoma Mills ........................

12 15 12 45 : Mattawa, North Bay, Pembrooke........ ...
124F |12451 Sudbury... co. vii aren, 8 00

eens 12 45 Pakenham, Pembroke, Alnonte,,,........

|

11 45
che een 12 45 Arnprior, Renfrew. .............. .,.......| 1145
10 00 Britannia Bay... ...............  . ...... 10 46
10 00 |12 45 \| 500 Place. . 1045 |580iol 8 aol Ce +Carleton lace... 1146

|

615
woo

||

Gares Lans Stittsvilleet Carp................... ...... 615
en Ch. de ferC.duP. Es— Thurso, Clarence, sancanss730 ree Grenville, L'Orignal, FointeGatineau, }
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